
Confessions des enfants du siècle...

Il y a 18 ans, Les Pluralies étaient lancées avec une pièce 
du tonnerre (l’orage s’était invité...) : Barouf, d’après 
Goldoni par la Troupe Théâtrale des Hauts de Saône 
et des Vosges saônoises, mise en scène par un certain 
Jacky Castang. Suivaient Sansévérino, Vincent Rocca, 
Mark Tompkins. Et le 1er festival, qui s’appelait encore 
Les Eclectiques, se terminait en beauté avec Dézoriental 
et une inoubliable mise en bleu de la ville qui s’en est 
souvenue longtemps...

Il y a 18 ans, vous écoutiez en boucle, parfois jusqu’à 
l’écoeurement, Manhattan-Kaboul par Renaud et Axelle 
Red. Vous écoutiez Robbie Williams sur un Feel, et Avril 
Lavigne qui était Complicated, quand Coldplay s’essayait 
à The Scientist. Indochine demandait à la lune et nous 
étions sous le charme de Las Ketchup avec Asereje et 
des merveilleux (lol) Bratisla Boys qui nous sussuraient 
Stach Stach !

Il y a 18 ans, côté films, l’Astérix et Obélix d’Alain Chabat 
démarrait sa carrière de film culte, tandis que Scrat 
apparaissait pour la première fois dans l’Âge de Glace.  
Le deuxième volet du Seigneur des Anneaux : Les 2 
Tours, sortait sur nos écrans, et Donnie Darko, premier 
film avec Jake Gyllenhall, était couronné du prix Première 
(je faisais alors  partie du jury) à Gérardmer.

Il y a 18 ans, au premier janvier, nous passions à l’Euro 
et le 17 février était le dernier jour du franc (seul Gilles a 
résisté !). Le 21 avril, un coup de semonce politique 
plaçait le Front National au deuxième tour des élections 
présidentielles, aboutissant à la réélection de Jacques 
Chirac avec un score digne d’une République bananière ! 
Enfin, l’année se terminait par la fermeture du centre de 
Sangatte. 

Sommes nous fiers de ces 18 années passées ? Que pen-
sent nos enfants du bilan qu’on leur laisse ? Les jeunes 
ont-ils encore de l’espoir ? Ont-ils encore quelque chose 
à dire ? Ceux qu’on appelle les Millenials, les générations 
Y ou Z (et après Z, qu’est-ce qu’il y a ???), nous leur 
donnons la parole ici même pendant la durée du festival. 

Parce que la jeunesse est notre avenir. Parce que les 
Enfants du Siècle* ont forcément des choses à nous 
apprendre ou des confessions à nous faire...

Christophe Maniguet,
président du festival.

*Tiré du roman d’Alfred de Musset relatant sa relation avec Aurore Dupin 

qui, en 1832, à 28 ans, décide de s’habiller comme un homme et de fumer le 

cigare. Elle devient écrivain, sous le nom de George Sand, et fait publier des 

livres sur l’esclavage du mariage et le droit au plaisir sexuel pour les femmes.
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L’auberge de la convivialité

VENTE DES BILLETS
Bureau des Pluralies
19 rue Victor Genoux

de 10h à 12h30 et de 14h à 18h
07.69.93.55.32

au Menu ce soir
Émincé de volaille franc-comtois, 

tagliatelles, jambon cru, champignons 
liés à la cancoillotte.

Trilogie de desserts (crumble aux 
pommes, île flottante, riz au lait)

Et toujours :
Assiettes, planchas, salades

Les crocks, les frites, la bruschetta...

L’auberge est de retour 
Le colomban reste la monnaie du festival qui 

s’échange, comme l’an passé, à 1€ le colomban. 

Le change s’effectue au fond de la cour et vous 

permet de régler vos boissons et vos repas. Les 

boissons sont à récupérer au bar, tandis que les 

repas vous seront servis à table par nos bénévoles 

dévoués à qui nous vous remercions de réserver 

votre indulgence. Un point ‘ ‘Sur le pouce’’ permet 

à ceux qui ne mangent pas à table de se restaurer 

(au fond de la cour, à côté du bar). Bon appétit !
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des pluralies
Mercredi 17 juillet 2019

Festival des arts en scène 
de Luxeuil-les-Bains

Tirée à 1000 exemplaires et distribuée gratuitement à l’auberge du festival

La petite sirène 
québécoise

	

En cas de tempête, ce jardin sera fermé est le titre du quatrième album de Coeur de Pirate 

(et le dernier sous ce patronyme ?). Cet album est le plus engagé de ses albums. Peut-être 

parce qu’il est le fruit de la maturité. Peut-etre aussi parce que la source d’inspiration liée à 

ses premiers albums, ses râteaux sentimentaux, ont fini par se tarir, et on s’en réjouit pour elle. 

Si Coeur de Pirate, Blonde et Roses, ses trois premiers albums parus en 2008, 2011 et 2015 

portent les stigmates de ses premiers chagrins d’amour, ce quatrième  album , comme elle le 

dit elle-même, «est peut-être plus violent que les autres mais plus libérateur.» Avant d’ajouter 

«...les valeurs ancrées dans cet album sont vraiment plus engagées.»

Depuis dix ans, Coeur de Pirate, visage angélique et voix de sirène, nous envoûte après avoir 

enchaîné les récompenses prestigieuses : Révélation de l’année 2009 au Canada, et Victoire 

de la musique en 2010 pour la chanson de l’année : Comme des Enfants. Elle oscille entre 

France et Québec et chante en français... pour le moment. 

Coeur de Pirate, on l’associe immédiatement au piano, tant il lui semble chevillé au corps. Il 

faut dire qu’elle le pratique depuis l’âge de trois ans, poussée par sa mère, elle-même pianiste 

classique. Le son cristallin de la voix de Coeur de Pirate se marie si bien aux sons brillants des 

notes de piano que l’harmonie nous touche au coeur. 

Pour cet été, la flibustière tatouée aux yeux noirs effectue une tournée européenne et passe 

par le Cloître de Luxeuil-les-Bains, entre les Francofolies de La Rochelle et le Festival de la 

Côte d’Opale à Boulogne-sur-Mer, avant de regagner son Québec natal. 

Nul doute que le nombreux public luxovien saura lui réserver un accueil à

 la hauteur de son talent et que le coeur du Cloître battra à l’unisson de 

celui d’une artiste qui mérite tout l’amour qu’elle chante si bien.

		       
Bon spectacle !
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Un bon coup de jeunes !
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Elle aura la lourde tâche de lancer le festival 
ce mercredi à 19h sur la scène de l’auberge, 
au coeur de l’Abbaye. 
La ravissante Marion Roch, sous ses dehors 
fragiles et ses jolis atours va envoyer du 
lourd. Sa présence sur scène et sa voix 
rocailleuse la font remarquer rapidement 
par ses pairs. Ses accompagnements 
Beatbox mêlés aux sons hip-hop 
contrastent avec la contrebasse, pour 
d’étonnantes interprétations de ses propres 
textes en français, Marion Roch étant 
auteur-compositeur-interprète. Son énergie 
communicative entraîne les publics et ses 
musiciens vers des sets jubilatoires, pop-
électro et dansants.  
Son prochain album ‘‘Echo’’ sortira en 
octobre 2019.

Marion Roch & Pop

L’innovation cette année est à destination des jeunes et est rendue possible grâce aux fonds européens 

Feader instruits par le Pays des Vosges saônoises et la Région. Cette orientation est une volonté des Pluralies 

pour amener de manière ludique les jeunes générations à la culture. Et même à une pluridisciplinarité de 

cultures puisque pas moins de cinq ateliers leur sont proposés chaque après-midi de jeudi à samedi entre 14h 

et 16h. La réservation à ces ateliers est obligatoire au bureau du festival et certains ateliers sont déjà complets

À l’issue de ces ateliers, un spectacle gratuit sera programmé chaque jour à 16h30 pendant qu’une auberge 

‘‘spéciale goûter’’ sera ouverte pour faire ‘‘comme les grands’’ le soir.

-Écriture d’une chanson, avec Maxime Vauthier et Philippe Roussel. Chaque jour réservé à une tranche d’âge 

- 4/6 ans jeudi, 6/11 ans vendredi et pour tous âges (mais en famille) samedi -, un fichier avec la chanson 

‘‘souvenir’’ sera remis aux participants quelques jours après cet atelier.

-Atelier cirque, avec Jorhanne Da Cunha et Simon Teissier, circasiens affutés pour 4 à 20 enfants de 6 à 19 ans.

-Atelier théâtre, mené par Julie Ménard, auteure et comédienne, pour des groupes de 5 à 15 enfants de 8 à 

15 ans.

-Atelier peinture, animé par Clair Arthur, artiste en résidence aux Pluralies, pour 4 à 10 enfants à partir de 10 

ans.

-Atelier Street Art, pour une initiation au graffiti, par groupe de 12 personnes entre 7 et 18 ans, animé par les 

graffitistes Vincent Loisy et Loïck Gravier.

Les spectacles seront respectivement, de jeudi à samedi : LA TÊTE À L’ENVERS (chansons), LA LECTURE-

GOÛTER d’un texte de Julie Ménard et LOGUE (cirque). 

Son apparition émeut. Il faut dire qu’on le connaît 
depuis longtemps ce Petit Prince mais qu’on ne l’a 
jamais vraiment rencontré. Celui-ci a la naïveté et 
la sagesse voulues par St Éxupery. Il en a aussi la 
blondeur, le phrasé et la démarche.
On se surprend à ne pas être surpris par le texte 
mais à le redécouvrir avec délectation. À retrouver 
telles qu’en notre souvenir des phrases cultes, 
comme ‘‘Dessine-moi un mouton’’ ou ‘‘L’essentiel 
est invisible pour les yeux, on ne voit bien qu’avec 
le coeur.’’ Il y a dans ce texte, et on les retouve sur 
scène, des scènes cultes que sont les rencontres du 
Petit Prince. Campés avec bonheur par les quinze 
membres de la TTHSVS qui ont participé à ce projet, 
ces personnages rencontrés lors de son voyage 
forment à leur seule évocation tout un voyage dans 
nos imaginaires. Ainsi du géographe, du roi, du 
renard, du serpent, de l’allumeur de réverbère... On 
voit tout l’amour que porte le Petit Prince à cette rose 
capricieuse. Les costumes intemporels permettent 
d’identifier rapidement les personnages, et le 
superbe décor imaginé par Dogan Ala et Florence 
Garret et conçu par Michel Korner laisse place à 
l’imaginaire. Florence Garret a réussi à transposer 
ce texte littéraire en une mise en scène inventive et 
généreuse. Si chaque comédien donne le meilleur 
de lui-même, une mention spéciale est à décerner à 
l’étonnant Petit Prince solaire interprété par Simon 
Drubigny, magique. Allez redécouvrir ce conte 
philosophique et poétique qui se joue ce soir dans 
le cadre des Pluralies, une séance supplémentaire 
étant programmée dimanche dans le Off.
Cour du Mathy, ce soir, 21h30. 

LE PETIT PRINCE 
solaire

de 14h à 16h , À L’ESPACE JEUNE PUBLIC, Maison 
du Cardinal Jouffroy, sur inscription, ateliers 
gratuits : 
Écriture d’une chanson (de 4 à 6 ans), Atelier cirque 
(de 6 à 19 ans), Atelier théâtre (de 8 à 15 ans), Atelier 
peinture (à partir de 6 ans), Atelier Street Art (7/18 
ans).
16h30, LA TÊTE à L’ENVERS, chansons (gratuit)  
19h à l’auberge : TRIO DMR (gratuit)
Du folk à danser pour l’apéro !
21h30 au Cloître : GRAND CORPS MALADE
Le Tour du Plan B. Du Slam comme on l’aime. 

Demain

Rédacteur en chef : Christophe MANIGUET

Si l’essentiel est invisible pour les 
yeux, les meilleurs souvenirs de 

concert sont ceux qu’on a vécus, pas 
ceux qu’on a filmés... Par respect pour 
les autres spectateurs et les artistes, 
profitez plutôt des concerts en live...

Et nos autres partenaires :
Agencement Mougin, Sté Bazin, Auchan, Transport Tard, Pompes 
funèbres Boffy, Sipe, Chaîne Thermale du Soleil, Établissement 
Roussel, Barrat Isolation, Sté Ferrat Chollet, Entreprise Feirrera 
et Sté Haguenauer.

le Cloître en chantier 

Les photos des Cloîtres 
sont signées Till Bart Pho-
tography, artiste luxovien 
qui va collaborer durant 
ces Pluralies pour nous 
offrir un compte-rendu 
en images qui accompa-
gnera La Gazette chaque 
jour. Nous le remercions 
et vous invitons à visiter 
sa page Facebook.
Till Bart Photography

crédit photo : Pierre-Etienne Bertrand

Philippe Roussel à la guitare et chant et Maxime 
Vauthier à l’accordéon seront les deux interve-
nants pour les ateliers ‘‘Écriture d’une chanson’’. 
Venez vous inscrire, vous essayer à l’écriture col-
lective d’une chanson qui sera enregistrée et en-
voyée quelques jours après sous forme de fichier.

Les circasiens qui assureront les ateliers 


